
CONTRIBUER À LA MISE EN PLACE D’UN
SYSTÈME DE PROTECTION DES DROITS AU
GABON 
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UN OUTIL POUR LUTTER CONTRE LES
VIOLENCES UNIVERSITAIRES

Les violences basées sur le genre (VBG) en milieu universitaire affectent
gravement la scolarité et le bien-être des étudiant·es. Harcèlement sexuel, abus de
pouvoir, discriminations et violences psychologiques empêchent de nombreuses
jeunes femmes d’accéder à une éducation dans un cadre sûr et respectueux.

Pourquoi cette initiative ?

Quelques chiffres alarmants :

1 FEMME SUR 3 
dans le monde a subi des violences ou du harcèlement sexuel
durant son parcours universitaire (UNESCO).

71 % DES ÉTUDIANT·ES AU GABON
pensent que les élèves et étudiant·es sont victimes de
harcèlement sexuel ou de pressions en milieu académique
(Afrobarometer).

57 % DES RÉPONDANT·ES 
estiment que les femmes sont régulièrement harcelées en
public (Afrobarometer)

Dans ce contexte, ACT-VBG, en partenariat avec des organisations locales, met en
place des outils concrets pour sensibiliser, prévenir et accompagner les victimes.

Le violentomètre universitaire a été conçu comme un outil accessible permettant
d’identifier les comportements abusifs et d’orienter les victimes vers des
structures de soutien.
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LE CONTEXTE AU GABON : POURQUOI CET
OUTIL EST NÉCESSAIRE ?
Le violentomètre universitaire : un outil du projet ACT-VBG pour
sensibiliser et protéger
Dans le cadre du projet ACT-VBG, les partenaires locaux ont développé un
violentomètre adapté au contexte universitaire au Gabon, afin de sensibiliser les
étudiant·es et le personnel académique aux violences basées sur le genre (VBG)
en milieu universitaire. Cet outil vise à aider à identifier, prévenir et agir face aux
comportements abusifs qui entravent le droit à un environnement d’apprentissage
sûr et respectueux.

Les VBG en milieu universitaire restent largement sous-déclarées, en raison :
de la peur des représailles ;
du manque de structures d’accompagnement ;
et de la normalisation des abus.

Pourquoi cet outil dans les universités gabonaises ?

Sensibiliser les étudiant·es et personnels universitaires sur ce qui
constitue une violence1.
Encourager la prise de parole et la dénonciation des abus.2.
Donner des outils concrets pour identifier les situations à risque.3.
Renforcer les dispositifs de signalement et d’accompagnement des
survivant·es.4.

Les violences et discriminations en milieu académique sont souvent banalisées,
ce qui empêche les victimes de prendre conscience de la gravité des situations et
de chercher du soutien. Dans de nombreux cas, les abus de pouvoir et le
harcèlement sexuel sont intégrés dans la dynamique universitaire, sans que les
étudiant·es sachent comment réagir ou vers qui se tourner.

Le Violentomètre universitaire, diffusé lors d’actions de sensibilisation sur les
campus, permet aux étudiant·es et aux personnels académiques de reconnaître les
signes des violences sexistes et sexuelles, d’identifier leurs droits et d’être
orienté·es vers des structures de prise en charge.

Objectifs du violentomètre :
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Le Violentomètre est un outil interactif permettant d’évaluer la gravité d’une situation et de savoir
comment réagir.

COMMENT UTILISER LE VIOLENTOMÈTRE ?
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Présentation du violentomètre :

Le Violentomètre universitaire d’ACT-VBG ne se limite pas à un simple support d’information : il
s’inscrit dans une stratégie globale de lutte contre les violences de genre dans l’enseignement
supérieur. Il permet aux étudiant·es de mieux identifier les abus et d’être outillé·es pour y faire face,
tout en renforçant les structures de protection et d’accompagnement existantes.
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CE QUE FAIT ACT-VBG POUR COMBATTRE
LES VBG EN MILIEU UNIVERSITAIRE
Qui sont les acteur·rices mobilisé·es ?

Les étudiant·es : sensibilisation et engagement contre les violences.
Les enseignant·es et personnels universitaires : formation et signalement des
cas de VBG.
Les OSC locales : accompagnement juridique et psychologique des
survivant·es.
Les décideur·ses : plaidoyer pour renforcer la protection des étudiant·es.

Les actions concrètes pour un campus sans violences
Le projet ACT-VBG, en collaboration avec ses partenaires locaux, déploie un plan
d’actions structuré pour prévenir les VBG en milieu universitaire et garantir aux
survivant·es un accompagnement adapté.

1 - Sensibilisation :
Diffusion du violentomètre universitaire, outil de prévention et de prise de
conscience sur les comportements abusifs.
Campagnes d’affichage et distribution de supports pédagogiques sur la
reconnaissance et la dénonciation des violences.

2 - Accompagnement des survivant·es :
Mise en place d’une permanence téléphonique accessible au 077956969,
offrant un espace d’écoute et d’orientation aux personnes victimes ou témoins
de violences.
Soutien psychologique par des professionnel·les pour aider les survivant·es à
surmonter leur traumatisme.
Accompagnement juridique des victimes dans leurs démarches : dépôt de
plainte, procédure judiciaire et demande de protection.
Orientation vers les structures de prise en charge spécialisées.

3 - Plaidoyer et renforcement des protections institutionnelles :
Pour intégrer des politiques de prévention et de sanction des VBG dans les
règlements internes.
Pour garantir l’application stricte de la loi n°006_2021 sur l’élimination des
violences faites aux femmes, notamment son article 6 qui protège les victimes
de violences en milieu universitaire.
Soutien aux actions visant à renforcer les structures de signalement au sein
des établissements d’enseignement supérieur.




